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dans la mémoire reconnaissante des habitants de
Montréal, que la rue qui porte son nom fut ouverte
et appelée "Dollard." La rue Dollard date de 1679.
C'est ainsi qu'elle apparaît sur le plan de la ville que
M. Dollier de Casson, supérieur de St-Sulpice, fit pré-
parer par l'arpenteur Bénigne Basset.

Il faut donc en conclure que le nom de Daulac était
plutôt un surnom, un nom de guerre, et que le véri-
table nom est bien celui que nous donne l'abbé Tan-
guay.

Un autre détail précieux que nous retrouvons dans
cet ouvrage, et que les historiens ne donnent pas,
c'est celui des noms non moins glorieux des compa-
gnons de Dollard. Ils sont partis vingt pour cette ex-
pédition, tous également intrépides, dévoués et déter-
minés, tous des jeunes gens.

Trois d'entre eux, Nicolas Du Val, Mathurin
Soulard et Biaise Juillet périrent dès le début de l'ex-
pédition, le 19 avril, à l'le St-Paul, près de Montréal,
dans une rencontre avec un parti d'Iroquois.

Les dix-sept qui restaient pour se porter à la ren-
contre de l'armée des Iroquois étaient les suivants :

Dollard Des Ormeaux, commandant,Jacques Bras-
sier, Jean Tavernier dit La Hochetière, Nicolas Til-
lemont, Laurent Hébert dit Larivière, Alonié De
Lestres, Nicolas Josselin, Robert Jurée, Jacques Bois-
seau dit Cognac, Louis Martin, Christophe Augier
dit Desjardins, Etienne Robin dit Desforges, Jean
Valets, René Doussin Sieur de Ste-Cécise, Jean Le-
comte de Chamiré, Simon Grenet, François Crusson
dit Pilote.

Honneur à ces vingt héros sacrifiés dans la fleur
de leur jeunesse 1 Pas un d'eux n'avait trente ans.


